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—T_ROISIEME NOTE.

Sur l’z'nco/ze'rence dcs' nouvelles maconneries,

compare’e & leur tén'acité dt‘gui/é par la de”?—

cation.

P 11 EM 11 11 E „B }: Pä-n'1‘ffi e E.

L’EXPER1ENCE de cette inc0hérmce efl établié fu'r' la

démolition d’une voflte qui n’avoit qu’1111e ärmé*e de éonf—

tru&ion, & don't les culées, quidévoithet‘re faites, dans

ieurs maffifs, en m0e110ns d’échanriifofi, fer'1"és‘ les uns contre

les aufres & en- Iiaifons d’aiileurs , avoiem e'p1‘0u'vées, par la

pouflée des vouflön‘s, une Compreifiöfl (38%; de leur épalfieur,

qui c'tott de 18 pied'e-, ce qui inditjuöi‘t um: conflrué’tion

diff'érent'e de Celle qui avoit' été exigé€.

En efl'et, cette voüte démo-Iie’, 011 peut reconnoure que

ces mafl'1fs n’étoieht c‘0‘Inpofés que de caiiloux r0nds‘, difl‘é—

minés dans un matt‘ier de' chäux grafi'e , d’une defiicätioh

tardive‘; en' telle forte que les vnides que” ce mortier fem—

pIi'fl‘oit, o‘ccupoient plus de place que la pierre meme.

J’ai choifi pour expérimenter ce fait, un échanti‘flon de

cette magonnerie , qui pfit me faire juger de ‚ce que j’en

appet€e_vois fous les mémes rapporrs.
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Cet ‚échannllonetoitcompofed’un cailloug oblong ‚_ t_re_s-
J“"wit-& .‘, ‘-‘.‘.‚‘‚*..
w...;»..

recoupefie pärr%g*l’un& 1’au‘treenve10ppésdt1 mortierdans

leque1 ils avoient äe' plong€s fansautre forme , & parconfé-

,quemfans conta£tir__h'médiatdes uns aux autrés. '

__ J-’ai ramafifé f0igneufemer_1t cet échantillon & les débris

dumortier qui en dépéndoieh1:, & l’ayant pefé dans; Pair &

dans l’eau, il a produit 80 ;} de pouces cubes, qüix'm’ont

donné_ 1 61 livres‚_g p011_r chaque pied cube.

J’en ai dif’crait enfuite tout le mortier , pour pefer de la

theme maniere les pierres a part; elles contenoient 1 8 pouces,

cubes,dont_chaque pied pefoit 23 ; livres._ _

Suivant ce pro<;édé‚ il n’y avoit done dans les 80 po_11ces —";

cubes de. cette magqnnerie , ‚que 18 pouces ; de pierres, &

_pa1tanct,;61 pouces ;} cubesde mortier ;, d’01‘1 il fuit que ce

monier occ___upqip les }, du maflif de cette magonnerie , qui ne

devenoit , au_.m_oycnde cela, qu’un béton faétice , nécefl'aire-

ment Compreflible en _propor'tiön de fon incbhérence; en forte

que , quelque attention qu’on efit apporté d’ailleurs a l’épaif-

feur ‚que devpientavoir les culées fuivant les regles de la

fiatique_& ‚fuivant les autres circani’canées phyfiques , leur

‚réfifiance. étoit foumife %. . l’événement de cette mauvaife ‚

conflruötion , en décintrant la voi‘1te avant la deflication des

mortiers.
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Äpplicatz'orz a'e fana{yfi & cette expe'rz'erlcé

Seit la figure ci-jointe du profil de la voute & des culées ,

conforme au fyfieme de conflruétion &; aux événements que

nous venons de détailler ,

On aura

AB : a :: 30 pieds,

BG : Ö :: 56 pieds.

A G = c =_ 47 pieds 4 pouces.

DL :: nn = 236 pied—s.

N Q = d = 12 pieds 8 pouces.

C L ‚= 4 pieds. ‘

B N = 18 i>ieds.

AL : 8 pieds‘8pouces.

L’e'lément DL =- 206 pieds; mais comme cet élément efi

cn pierres de taille , & que "celui de 15 culée DN ei’c en

1noellons , & que le raPport du poids de ces deux matieres

étoit : : 186 : 161 liv1es % , il faut, pour les rendre homo-

genes, ajouter, %. celui de la poufi"e’e , parce qu’elle acquiert

une plus grande charge par cette difl'érence de pefanteur;

alors cet élément équivaudra :; 6 pieds__— rm. , -

L’analogie donnera done L"l., pour l’efl'ort que ‘font les

voufl'oirs au point B, qui efl ordinairement celui ou fe fait:

cet efl'ort, puifqu’au premier mouvement, le contaét doit fe

relachér au point P, ä l’.extrados

Mais cet effort, qui agit par la tangente_ BH, fe décompofe

fui-vant les direétions AB & DB, dont l’une tend‘a faire

S
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reculer la culée fur fon plan BN , fi le re&angle DN n’efl:

plus adhétent au reé’cangle NK , qui étoit d’ailleurs inébran—

lable par fa. liaifon avec les épau-leme‘nts; ou ä comprimet

latéralement cette cu}ée , fi la magonnerie en efi telletnent

incohérente queles pierres foient diflantes les unes des autres,

& que les mortiers qui les interceptent n’aient point encore

fait corps.

Cela pofé, on aura pour l’expreifion de cette poufi'ée ho—

rizontale, par l’analogie des triangles femblables („“'" ) ,

C3.I'b° .: önn . bnnc__

a . ab '

 

  

A l’égard de la puifl'ance qui agit fuivant DB, dont le

concours devient nul lorfque le plan vertical DB ePc impéné-

_ trable , elle agit ici par preflion fur la cuiée , 31 caufe de la

liaifon des deux e'léments refpeétif's- LD & DN , qui font en

e'quilibrepar l’hypothefe , & elle fe trouve firnplement expri-

mée par nn, fuivant l’änalogie; en forte que le centre de

cette preflion efi dans le plan vertical DB , parce que la

partie qui lui fait équilibre efl: une fonétion de l’énergie de la '

cul'ée ; ce qui étänt p‘ofé comme conforme ä 1’analyfe méme ‘

de la poufl'ée des vofites par la décompofiti’on de l’efl'ort des

voufi‘oirs , l’équation , ( fi la puifl'ance étoit égai'e au poids ) ,

fetoit L':_“- : a’_y + nn, d’oü on tire £;”di 5-_£} : y :

10 pied's 9 pouces. i

Mais l’érat de la quei’cion nous donnant y = 18 pieds,

on peut done prendre cet événement comme une expérience

conflante de l’équilibre entre la puifi'ance & la réfiflance, ou

entre la puifi'ance & la compmfiion, pour le cas de la plus

grande incohe'rence. “
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On aura alofs pour l’expreifion de la poufl'ée _‘_"f'L :

372 pieds : pouces , & pour la réfii’cance due %! la preflion ,

Jy + nn : 464 pieds, ce qui indique que la puifl‘ance

dans cet e'vénement n’étoit que les ; du poids, car y étant

pöfé—... io pieds 9 pouces, on _a dy_.—— 136 pieds z pouces,

& nn: 236 pieds , dont au total 372 pieds 2 pouces ,

& idcnz _°';_" : 372 pieds 2 pouces.

Il efl éVident que fi le plan BN eüt été poli & graifié

comme dans les expériences qui ont fervi ä établir la théorie

des frottements , on auroit eu y = 32 pieds ; pouces ; car

pofant y = 10 pieds 9 pouces comme ci-defi'us, on a ; a'y

:: 408 pieds 6 vpouces , & ; nn : 708 pieds , qui font au

total 1116 pieds 6 pouces, dont le %: 372 pieds : pouces ,

_. cf!!!

‚__—. o

.!

 

Mais dans le cas des plans raboteux &,engrwés ‚ l’expé—

rience a&tzelle peut: fervir ä „établir qu’on doit regarder la

puifl'ance comme égale au poids lorfque les magonner—ies font

nouvellemem coni’cruites , en ne préfumant point d’excep—

tions , méme pourde meilleures conf’c-rué’cions , parce qu’on_

ne pourroit pas toujours fe propofer d’attendre une defication

totale de celles qui ont une grande épaifl‘eur, fans d'autres

inconvéni;pts du laps du temps ; en forte que dans la thefe

oü cette adhérence efi: moihdre que le poids , _le‚s épaifl'eurs

des culées ne cond_uent rien pour leur réfifiance , puifque

finie ou infinie, elles font, par la circoni’cance de cette incg>hé—

rence, compxeifibles come l_e liege.
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SECONDB ‚EXPERIBNCE.

' On démolifi'oit, il y a quelques années , une ancienne

fortification dont la magonnerie étoit compofe'e comme celle

dont il vient d’é‘tre queflzion ;, mais le tout étoit tellement

identifié par la deflication , qu’on ne pouvoit' en arracher des

morceaux 'qu’avec beaucoup de peine. '

‚ On remerquoit. fur-tout que le parapet, qui avoi't ;, pi‘ed‘s %

d’e'paifléur & : pieds de hauteur , terrafl"é au derriere , oppo-

foit plus de réfifiance que les foubafl'ements; en forte que-

cette difliculté détermina les ouvriers ä lai’fi'ér- ce parapet

fufpendu comme une plate-bande droite qui devoit ä la fin

s’éct‘ouler par fon propre pöids , & accélérer par ce moyen lä-

manoeuvre de cette démol‘iti’om

En efl'et , ce travail fut conduit jufqu’äu point que cette-

plate-bande ne céda & fa pefanteur qu’aprés que la brecher

deut_acquis 26 pieds d’ouverture.

‘ J’ai pefé un échantillon de cette magonnerfe , de Iamani'ere

dont j’en ai ufé pour ce qui précede, & j’ai trouvé que le

poids de chaque pied cube étoit de 1 48 1i_vres ‚. ce qui donnoit

336701ivres pour la mafl'e endete de cette plate-bande , &

ce qui m’a fait connoi‘tre que l’adhérence de cette mé‘me

magonneric , parvenue ä fa deffication parfaite ‚' étoit équiva-

lente ä fix fois fon propre poids.

' .J’ai pris ici la moitié de la hauteur de cette plate—bande

pour le contre-lévier de fon adhérefice, parce que dans les

corps qui rompent net , il n’y a aucune caufe de rénitence.
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